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Le visage et le portrait ne sont pas, malgré leur voisinage intime, des synonymes. Ces deux termes qui se recoupent, ne font pas systématiquement partie du

même registre. I l suffit de remarquer que le portrait, certes, inclut le visage mais peut proposer en même temps une vision plus globale du modèle (le corps, la

condition sociale, le contexte…). On pourrait même croire que l' invention du genre du portrait par l'histoire de l'art n'est qu'une tentative d'apprivoiser le visage,

de le contenir, de conjurer sa capacité d'échapper.

L'un et l'autre, toutefois, partagent inévitablement un point commun, qui est le dialogue tout particulier que le spectateur entretient avec chaque représentation de

la face humaine.  En s'offrant à notre regard, le visage nous renvoie lui-même son propre regard. 

Cependant, portrait ou visage, cette distinction semblent s'effacer partiellement quand l'art commence à douter de sa capacité à représenter l'être humain. 

Sauf à de rares exceptions (Lucian Freud, Bacon) les artistes accordent désormais peu d'importance à l'obsession de la ressemblance et figurent davantage

l'absence que la présence. Si l'espoir de produire le portrait absolu, exhaustif, qui capte le visage humain de façon définitive et pour toujours a longtemps animé

la peinture, le XXe siècle semble douter sérieusement de cette fiction. 

Ainsi, avec le portrait (?) contemporain, à la place du visage unique, glorif ié, entier, c'est l'apparition du multiple, du dérisoire, du simulacre. Plus que des visages

d'individus, ces identités désertées sont des reproductions, des représentations de représentations, des images de second degré. Visages de passage, i ls n'ont

pas le temps de poser, de se poser. Ces effigies, qui se voyaient monuments érigés contre l'oubli, se transforment en images-vestiges ou en traces d'image,

s'approchent les uns des autres dans un lent mouvement de disparition.

Mais, malgré tout, les artistes qui exposent ici nous font voir que de ces impressions, aussi fugaces soient-elles, la figure humaine, tenace, obstinée, émerge

encore. En d'autres termes, même si elle s'efface elle fait encore face.  Itzhak GOLDBERG

UNIVER, a ouvert ses portes en avri l 2006. Depuis un an une dizaine d'expositions se sont succédées :

Emmanuelle Renard et Fred Kleinberg, ActeII Made in India - Peintures

Béatrice Hug - Photographies

Fragments de nature - Photographies

Jean Plantu et Piyale Madra - Caricatures

Xavier Lambours - Lambours toujours - Photographies

Pasnic et des grands formats de gravures, avec P.M Brisson, J Coignard, M.A Campano,H Dirosa, D Hagège, M Haas, Kijno, F Kleinberg, J.P Pincemin, R Ramirez, 

E. Renard, A Segui, M Tello,F  Weil

La rue est à nous tous... Regards d'artistes avec A.Segui, E.Pignon Ernest, S.Hay, E.Renard  F.Kleinberg, A.Nahum, C.Yvans, S.Zampolini, M. Costa, J.M Hequet Vudici

Itzhac GOLDBERG, historien d'art, maître de conférence à Paris X, Nanterre, en apportant son savoir-faire et ses connaissances pour cette nouvelle exposition
donne toute sa dimension à ce nouveau lieu.
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V i s a g e o u p o r t r a i t ?
"Une mauvaise photo qui rappelle vos traits vaut mieux qu'un beau paysage qui ne vous ressemble pas". Pierre DAC



E
X

P
O

2 LAURENT ROYER
116 x 89 cm

6 J.F BRIANT
70 x 70 x 80 cm

Détails des oeuvres présentées - Les photos intégrales sont consultables sur www.uni-ver.fr

2 3 4 5

6 7 8 9

1 M. PEREZ
158 x 25 cm

3 J.M CERINO
100 x 200 cm

7 V. VELICKOVIC
253 x 660 cm

4 P. SZUREK
79.5 x 77 cm

8 H.BOUMAN
65 x 50 cm

5 D. MONFLEUR
175 x 40 x 40 cm

9 I. ROZENBAUM
100 x 100 cm


